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C omme dit l'adage, il faut connaître le passé
pour comprendre le présent et deviner l'ave-
nir. Lors de  l’intervention militaire française

au Mali, le président français a déclaré : «La Fran-
ce ne restera pas plus longtemps que nécessaire
au Mali.» Cette déclaration ressemble à celle qui a
été faite par Charles X à la veille de la conquête de
l'Algérie. En fait, il y a beaucoup de points com-
muns entre la guerre menée au Mali en 2013 et la
guerre menée contre l’Algérie en 1830. 

La conquête de l’Algérie 
Ce n'est pas pour un coup d'éventail qu’on

mobilise 104 navires de guerre et 535 navires de
commerce. Balzac disait : «Il y a deux histoires :
l'histoire officielle, menteuse, puis l'histoire secrè-
te, où sont les véritables causes des événe-
ments?» L’une des principales causes de la prise
d’Alger est l’existence du trésor du dey, un trésor
évalué entre 200 et 500 millions de francs. 

Suite au coup d'éventail en 1827, Alger a été
soumise à un blocus maritime imposé par la Fran-
ce. Ce blocus a duré trois ans. Avant le lancement
de l’assaut, les envahisseurs ont adressé cette
proclamation aux Algériens : «Nous, les Français,
vos amis, partons pour Alger. Nous allons en chas-
ser les Turcs, vos tyrans… Nous ne conquérons
pas la ville pour en devenir les maîtres. Nous le
jurons par notre sang… Soyez unis à nous, soyez
dignes de notre protection et vous régnerez
comme autrefois dans votre pays, maîtres indé-
pendants de votre patrie… Les Français agiront
avec vous comme ils agissaient, il y a trente ans,
avec vos frères bien aimés les Egyptiens. Nous
nous engageons à respecter vos trésors, vos pro-
priétés et votre sainte religion… Venez à nous,
vous nous ferez plaisir et votre amitié sera avanta-
geuse… Nous vivrons en paix pour votre bonheur
et pour le nôtre.» (voir le livre de Michel Habar His-
toire d’un parjure paru aux Editions Anep en 2007). 

Pour faire main basse sur le trésor de la
Régence d’Alger, l’armée française a utilisé le rap-
port d’espionnage établi en 1808 par le colonel
Boutin à la demande de Napoléon. Préoccupé par
les Russes, Napoléon a alors remis son  projet de
guerre en Algérie. 

En examinant de plus près les circonstances
de la conquête française de l'Algérie, il s’avère que
les principaux acteurs responsables du plus grand
hold-up du XIXe siècle sont :   

1) Les Bacri, riches commerçants, chefs de la
communauté juive d’Algérie et banquiers des deys
qui ont gouverné Alger. Les Bacri ont appauvri la
population pendant le blocus maritime, entre 1827
et 1830, afin de susciter le mécontentement et des
émeutes, ils ont également collaboré avec les
Français après le débarquement ;

2) les Rothschild, chefs de la communauté
juive de France et banquiers des rois de France.
Ils ont financé l’expédition militaire et   mobilisé les
lobbies européens sous leur influence pour réussir
le crime parfait ;

3) Talleyrand, un politicien hors norme. Il a été
ministre français des Affaires étrangères entre
1814 et 1815. Appuyé par les Rothschild, il a orga-
nisé l’entente entre la France et l’Angleterre ;

4) Duval, consul de France. Il a été nommé par
Talleyrand auquel il n’osait jamais dire non ;

5) Bourmont, général de l’armée française. Il a
mené l’opération militaire à la demande de
Charles X. (voir le livre de Mahrez Afroun Les
Rothschild, Bacri et Talleyrand paru aux Editions
Houma en 2011).     

Après la prise d’Alger, les commissions ont été
prélevées, la majeure partie du trésor s’est volati-
lisée. Officiellement, une enquête a été ouverte.
Mais elle n’a débouché sur rien. Dans cette affaire
criminelle, les lobbies ont joué un rôle très impor-
tant. Le roi voulait renflouer les caisses de l’Etat,
assouvir l’avidité de la bourgeoisie, avoir les
moyens de corrompre ses opposants et manipuler
l'opinion publique en faisant de la gestion de la
guerre menée contre l’Algérie la principale préoc-
cupation de l’Etat. Rien ne pouvait être fait sans
l’entente avec l’Angleterre qui contrôlait le détroit
de Gibraltar. Les Anglais ont exigé une alliance
contre la barbarie au nom de la suprématie des
valeurs occidentales et l’instauration d’un commer-
ce libre. La propagande a joué un rôle déterminant
dans la conquête de l’Algérie. Talleyrand a financé
le journal de d'opposition Le National fondé en
1830. Cette affaire criminelle laisse perplexes les
historiens les plus perspicaces. 

Beaucoup d'éléments ont disparu. Le consul
Duval, protagoniste de l’incident de l’éventail, est
mort dans des circonstances troubles peu après
son retour en France en 1827. Le bilan de la
conquête de l’Algérie a été très lourd. Les Algé-
riens ont subi l’un des génocides les plus horribles
de l’histoire. La population algérienne est passée
de 10 millions d'habitants en 1830, selon Hamda-

ne Khodja cité par Michel Habar dans son livre, à
moins de 2 millions 500 000 habitants en 1871.

La guerre au Mali
La France débourse-t-elle au Mali 400 000

euros par jour pour empêcher l’islamisation de la
région ? L’intervention française, baptisée «Opé-
ration Sevral», du nom d’un félin africain, a-t-elle
été lancée pour défendre la démocratie au Mali, ou
s’agit-il de relancer une politique coloniale françai-
se dans la région ? Les enjeux économiques au
Mali sont très importants. Le potentiel de ce pays
africain en hydrocarbures est énorme. En 2012, un
gigantesque gisement de gaz a été découvert à
Bourakèbougou, une localité située à 60 km de
Bamako. Le Mali possède aussi des bassins de
schiste riches en matières organiques et des gise-
ments d’uranium. Les richesses du sous-sol
malien sont encore inexplorées. Ce n’est pas éton-
nant que les groupes énergétiques convoitent les
richesses de ce pays, l’avenir de l’économie
malienne appartient à ceux qui ont un calcul éco-
nomique et politique précis. Il est désormais diffici-
le de faire croire aux gens que les compagnies
françaises d’hydrocarbures et les groupes indus-
triels français spécialisés dans les métiers du
nucléaire ne convoitent pas le marché malien,
d’autant que le Qatar, qui finance les intégristes au
Mali, est l’associé du groupe nucléaire français
Areva. Pour Alain Chouet, ancien chef du service
de renseignement de sécurité à la DGSE françai-
se, «le Qatar finance partout et généreusement
tous les acteurs politico-militaires salafistes, c’est
le cas du groupe Ansar Dine». Concernant Areva,
ce groupe industriel est déjà implanté au Niger,
son chiffre d’affaires est plus important que le PIB
de l’économie nigérienne. Selon le site d’informa-
tion mecanopolis.org, «il y a quelques mois, l’am-
bassadeur de France au Mali, Christian Rouyer, a
déclaré qu’Areva sera le futur exploitant de la
mine d’uranium à Faléa». Il faut reconnaître que le
peuple français ne tirera aucun profit de la guerre
au Mali, cette guerre va bénéficier exclusivement
aux multinationales. Nous avons vu ce qui s'était
passé dans d'autres pays. Suite à l’intervention
militaire des Etats-Unis en Irak, les multinationales
ont fait fortune, alors que la dette publique améri-
caine a explosé.  Un confrère a fait remarquer que
François Hollande s’est imposé comme un leader
parce qu'il a déclenché une guerre. Effectivement,

François Hollande avait besoin de cette guerre
pour faire respecter ses décisions. Il avait surtout
besoin de cette guerre pour appliquer sa réforme
économique. Rappelons le principe de la stratégie
du choc : il faut créer une situation choquante et
chaotique afin de dévoiler les réformes écono-
miques qu’on veut imposer. Actuellement, le gou-
vernement français est dans l’incapacité de régler
les problèmes économiques de la France. Le ter-
rorisme au Mali ne représente pas de danger réel
pour la société française, le vrai problème des
Français est le chômage. Récemment, le journal
Le Parisien a mené une enquête sur les chômeurs
invisibles dans les statistiques officielles. Le jour-
nal parle de 9 millions de chômeurs, ce qui corres-
pond à 30% de la population active. François Hol-
lande avait besoin de cette guerre pour annoncer
aux Français la fin du CDI (contrat de travail à
durée indéterminée). En effet, le gouvernement
français doit flexibiliser le marché du travail. 

La pression des multinationales et des lobbies
à Bruxelles est grandissante, ils exigent la libérali-
sation du travail, une libéralisation qui ne peut se
faire sans la fin du CDI. Le gouvernement français
s’apprête à annoncer cette nouvelle aux citoyens
français avant le printemps. Pendant ce temps, les
Etats-Unis veulent absolument empêcher que
l’Afrique devienne un partenaire de la Chine, rai-
son pour laquelle ils soutiennent la France dans sa
démarche au Mali. Les Etats-Unis ont toujours
laissé l’Afrique à leurs alliés européens, leurs
investissements au continent noir ne sont pas vrai-
ment importants. Mais face au recul de l’influence
de leurs alliés et la progression de nouveaux
acteurs, les Américains ont créé Africom, un systè-
me miliaire prêt à intervenir n’importe où en
Afrique pour contrer les ressources stratégiques et
stopper la progression de la Chine. 

L’Algérie partage 1 376 km de frontières avec le
Mali. L'évolution de la situation au Mali est inquié-
tante. Les parties en conflit, obsédées par leurs
objectifs, risquent de commettre des erreurs. 

De plus, les multinationales rêvent de relier les
mines et les bassins pétroliers maliens au marché
européen en passant par l’Algérie. Craindre le pire
n’est donc pas une exagération. Face au danger
qui nous menace aujourd’hui, nous devons absolu-
ment être unis. Soyons unis pour que vive l’Algérie.

Belhaouari Benkhedda, 
universitaire

- Je voudrais, par le biais du Soir d'Algérie,
répondre à celui qui a signé son article ou
texto Koussi, sous le titre «Chère Nina» du
16 janvier 2013. Je lui dis, moi, je suis
franche et sincère dans mes actes et mes
paroles. Tu m'as demandé plusieurs fois
de t'accorder une seconde chance, je t'en
ai accordé une, deux et dernière chance.
Maintenant, si tu est peureux ou gêné, et
tu n'arrives pas à saisir cette chance, donc,
ce que tu dis et ce que tu écris n'est que du
verbiage, des paroles inutiles. C'est du bla-
bla, pour tromper les gens faibles. Tu
aurais dû peser le pour et le contre avant
de prendre des décisions. Je ne peux pas
vivre dans l'imagination (fi el khayal). Jouer
avec les sentiments des autres, c'est mal-
honnête, c'est malheureux. Envers soi,
envers la société et envers Dieu. Un peu-
reux n’a pas de place dans mon cœur.
Epouser un homme poule mouillée avec
un petit h. 

- A Djillali de Boumedfaâ. Cela fait plus de
deux mois que tu es parti sans dire au
revoir. Je reconnais que c'était très difficile
pour moi,  je te souhaite une bonne année
avec beaucoup de bonne santé.   

D. J. qui pense toujours à toi

- Lyès, merci de penser toujours à moi,
merci d'être toujours là pour moi.
Merci car je sais que tu n'es  jamais très
loin de moi. 

La bohémienne qui t'aime

- «Le savoir que l’on ne complète pas
chaque jour diminue.» De l'estime à un
sentiment plus tendre, il n'y a qu'un pas. Je
ne vous cacherai donc pas les progrès que
vous avez faits dans mon esprit et dans
mon affection. Mais je compte bien que
vous ne profitiez pas de ma faiblesse pour

abuser d'un cœur qui s'adonne et s'aban-
donne à vous. Vous me promettez un
amour pur et durable. J'espère que vous
tiendrez vos promesses, l'ardente passion
que je nourris pour vous Karim sera, j'es-
père, une suffisante excuse à ma préemp-
tion apparente. Comme mes sentiments
pour toi, Karim, sont vrais et honnêtes, ils
ne peuvent assurément offenser ta délica-
tesse qui m'inspire une telle admiration.
J'ai remarqué tant d'amabilité dans ta per-
sonne Karim que je suis porté à croire que
la sensibilité qui y est peinte sur ton visage
est l'expression d'un cœur susceptible de
tendresse et incapable de décourager des
vœux sincères. Cette pensée m'a enhar-
die à te faire l'aveu d'une passion véritable
et à concevoir au moins une légère espé-
rance de succès. Permettez-moi donc de
vous assurer personnellement à quel point
et combien respectueusement je suis votre
amie très tendrement attachée. Habitué à
vous comme je le suis depuis bientôt six
mois à vous voir presque tous les jours,
moins souvent pour quelques heures, je
m'effraie d'avance du vide qui va se faire
brusquement dans mon existence, mais
bien sûr, heureusement pas dans mes
pensées. On vit pour que notre présence
se remarque, mais pour que notre absen-
ce se ressente vivement Jacky.

Takwirt Yallel

- Ama chère Samira. Je veux te dire que je
suis vraiment désolé et je regrette mon
choix.

Nouredine R.

- Bonjour à tous. Je cherche des opinions
et des conseils en particulier de vous mes-
sieurs : pourquoi trahir vos femmes ?

Une lectrice malheureuse

- A la fleur Lila, c'est jolie et belle la vie que
nous vivons avec les amis qui nous aiment

beaucoup. Lila mon amie, je te souhaite
une vie pleine de joie, de bonheur et de
réussite dans la vie. Reste debout Lila, je
serai avec toi dans tous les moments déli-
cats, et pour toujours.

Samir, fidèle toujours 
à son trésor

- Aujourd'hui, je m'attache à ce mince
espoir, l'espoir que tu partes un jour, pour
sortir définitivement de mon âme et de
mon esprit, et aller de l'autre côté de
l'océan pour bâtir une sereine monarchie.
Moi, je te déteste plus fort encore et à
jamais. Je te déteste comme une folle,
comme une soldate, comme une reine,
comme une femme que je suis...

Signé M. M.

- Bravo, le Kabyle de Bouira. Sache que
l'amitié existe. Ton cœur en est le meilleur
témoin.
Ta meilleure amie qui va quitter le refu-

ge pour de bon

- Si les roses se fanaient, si le temps chan-
geait, si les voix se taisaient, je serais là
pour t'offrir mon amour sous forme de bou-
gie éclairant tes joues, pour juste te dire :
je souhaite être à ta prochaine quarantai-
ne. De la part de l'ange qui veille sur toi !
Joyeux anniversaire ya chayoubti !

Ton Titouhi

- Le grand-père paternel à mon père avait
quatre femmes. Une d’entre elles s'appelait
Ghalia Bent Hamed. Nous sommes les des-
cendants de celle-ci. Je veux savoir s'il y a
des liens de parenté avec cette femme ; je
voudrais bien les connaître car on m'a dit
qu'elle était très belle avec de beaux yeux
marron vert. Cette femme est ma grand-
mère, mon grand-père l'aimait beaucoup,
C'’était sa préférée.

A. M. Meriem

- A mes chers parents CH. et A., je vous
aime beaucoup, merci pour tout ce que
vous m'avez fait. Ne vous inquiétez pas ;
chaque problème a une solution. Dieu
n'oublie pas ses êtres. Que Dieu vous pro-
tège. Longue vie inch Allah.

Votre fille Melissa qui vous adore

- Félicitation à toute l'équipe du journal. le
quotidien de tous les Algériens et de tout
le monde. Bravo aux lecteurs qui l'ont
choisi.

F., fidèle lectrice kabyle 

- A Naïm que je vois tous les jours :  je ne
fais qu'admirer ta choucha. Tu es excep-
tionnel et beau. tu hantes mes nuits et je
n'ose imaginer ma vie sans toi.

F. M.

- Azulation à tous les étudiants en journa-
lisme et assegas amegas à tous les Ama-
zighs, spécialement les frangins Massi,
Rafik et Bislam et bon courage à tous. 
De la part de Saïdovic qui vous aime

- Youcef, le 17-01, on s'est retrouvés, et
c'est comme si rien ne c'était passé. J'ai
adoré ce moment passé avec toi ; merci
Chouchou et à d'autres moments inch
Allah comme celui-là. Au début, tu étais
perdu mais tu as retrouvé vite le sourire et
j'ai retrouvé mon You. Mais on laisse le
temps faire les choses...

Ta batati nes

- Une nouvelle ère s’ouvre entre nous ma
chérie, l’année 2013 sera incha Allah plei-
ne de rebondissements. J’espère du fond
du cœur que tu seras toujours belle et élé-
gante comme je te vois tous les jours.

Hocine ton mari 

- Les lampions se sont éteints, mais tu

restes toujours une beauté rare que j’aime
énormément. J’avoue que je ne me suis
pas trompé en choisissant une telle
femme.

Hocine le fou de son épouse

- Le 17 janvier 2010, tu es née toute peti-
te ma fille Hanna ! Ce matin, je commen-
ce à sentir tes baffes sur ma joue, sois
forte et cris plus fort ma fille pour faire
entendre ta voix. 

Ton papa Ben

- A toi Chahinez de l’Echo d’Oran, j’irai où
ton cœur ira.

Boualem

- A l’amour de ma vie, à l'homme le plus
adorable, à ma lumière, mon étoile, tu as
fait de moi une fille-enfant et merveilleuse
femme ; je te souhaite un joyeux anniver-
saire. Même si tu es à Paris, je sais que tu
ouvriras cette page. Je t'aime très fort et je
ne cesserai jamais de nager dans ta mer.

Ta chaba Kahina

- Que 2013 soit votre année, que le bon-
heur soit votre allié, que le sourire soit
votre invité et que la joie embellisse vos
soirées. Je vous souhaite une bonne et
merveilleuse année ma Fatima.

Must qui t'adore

- A mes chers et adorables parents. J'ai
choisi aujourd'hui ce journal et ces
simples mots pour vous dire en toute fier-
té que je vous aime. Et je tiens  aussi à
passer un petit coucou à toute la famille
Amrane et Ihaddadène.      

Sofiane votre fils

-Très chère Thagapy, joyeux anniversaire, je
te souhaite une longue et heureuse vie plei-
ne de bonheur, santé, amour et prospérité 

Zachari Ily 
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